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Chercher un 
compromis avec 

le/la gardé.e à vue

Ne pas parler du 
tout

« si vous n’avez 
rien à vous 

reprocher, vous 
n’avez rien à 

craindre »

Ne pas parler du 
tout sauf si on 

s’adresse 
directement  à 

elle/lui

Menacer de 
prolonger la GAV 

+ inventer des 
consignes du 

procureur

Tenter de rejeter 
la faute sur une 
autre personne

C’est bientôt les 
vacances ; peu 

importe ce que dit la 
personne gardée à 
vue. Finir au plus 

vite l’audition.

Citer des articles 
de loi bidon à 

chaque prise de 
parole

Menaces de 
violences 
physiques 

« ironiques »

Demander quoi 
dire à son 
avocat.e à 

chaque question

Simuler 
l’empathie avec la 
personne gardée 

à vue

Pense qu’une 
condamnation 
aiderai son/sa 
client.e à se 

« remettre sur les 
rails »

Interroger sur les 
idées politiques + 

questionner le 
sens politique du 

délit

Répondre puis 
tenter de retirer 
sa réponse plus 

tard

Simuler 
l’admiration pour 

l’audace de la 
personne gardée 

à vue

Reformuler tout 
ce que dit son/sa 

client.e

Répondre « je 
n’ai rien à 

déclarer » à 
toutes les 
questions

Tenter de 
reconnaître les 
faits les moins 

graves pour éviter 
les plus gros

Minimiser la 
portée et la 

gravité des faits

Plaisanter avec 
l’OPJ comme si 

le/la client.e 
n’était pas là

Répondre « je 
n’ai rien à 

déclarer » à 
toutes les 
questions

Tenter de faire 
une déclaration 
spontanée sur 

divers abus de la 
police

« Mettez vous à la 
place des 
victimes »

Approuver tout 
ce que dit le/la 

client.e

Tenter de se 
justifier

Accepter de parler 
seulement si l’OPJ 

fait entrevoir la 
possibilité de sortir 

de GAV

Prétendre avoir 
des preuves qui 
n’existent pas

Inciter le client à ne 
pas répondre aux 

questions (ex : 
« vous n’êtes pas 

obligé.e de 
répondre »)

Nier tout ce qui 
est reproché

Insulter l’OPJ 
(gentiment, ça 
reste un jeu)

Paternaliste et 
moralisateur.

Dénoncer les 
actions les plus 
scandaleuses de 

l’OPJ
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